
Historique de la marche des femmes : La rue, la nuit, les femmes sans peur 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

« La rue, la nuit, femmes sans peur » a pris naissance en 1978 alors que des femmes américaines manifestaient 

contre la pornographie dans les rues de San Francisco et du même coup lançaient le mot d’ordre « Take back the 

night! » (Reprenons la nuit!). 

 

C’est en 1980 que pour la première fois la manifestation se déroule dans trois villes au Québec et une douzaine 

de villes au Canada. À l’initiative du Regroupement québécois des centres d’aide et de lutte contre les agressions 

à caractère sexuel (CALACS), de l’Association canadienne et américaine des centres contre le viol, le troisième 

vendredi de septembre devient officiellement en 1981, le moment annuel où les femmes de tout le continent 

manifestent contre la violence sexuelle. L’année suivant, la manifestation traverse l’Atlantique; des femmes 

envahissent les rues de Toulouse, en France. 

 

Puis en 1985, le Regroupement québécois des CALACS propose de donner plus de souplesse à l’événement, de 

mieux illustrer et d’élargir le type d’activités développé régionalement et de mettre l’accent sur la riposte des 

femmes plutôt que la dénonciation seulement. « La rue, la nuit, femmes sans peur » devient donc la journée 

d’action contre la violence faite aux femmes. Cette journée se veut un moment privilégié pour dénoncer et poser 

des gestes concrets contre la violence subie par les femmes. 

 

Le troisième vendredi du mois est devenu le rendez-vous annuel contre la violence faites aux femmes de milliers 

de femmes du Canada, des États-Unis et même d’Europe. Toutefois, pour avoir un plus grand nombre de 

participante, la marche aura lieu le troisième mercredi de septembre dans la région de Prescott et Russell. 

 

POURQUOI UNE JOURNÉE D’ACTION CONTRE LA VIOLENCE FAITES AUX FEMMES? 

 

Cette journée se veut un moment privilégié pour susciter la solidarité des femmes, par la dénonciation et la riposte 

face à la violence que nous subissons quotidiennement et pour sensibiliser le public par rapport à cette violence 

par l’entremise d’une action spectaculaire et significative. 

 

La violence faite aux femmes prend toutes les formes : les agressions sexuelles, le harcèlement sexuel, la 

pornographie, la violence conjugale, la publicité. La violence fait partie du quotidien des femmes et elle est 

directement reliée à la condition de vie des femmes. La violence faite aux femmes a des conséquences sur 

l’ensemble des femmes : elle freine notre droit à la mobilité, à la sécurité et à la liberté. 


